
I RÉSUMÉ 

La Colombie, pays de quelque 35 millions d'habitants, occupe une position 
stratégique à l'entrée du continent sud-américain, avec des installations portuaires 
donnant sur les deux océans. Elle jouit également d'un accès préférentiel aux marchés 
des pays voisins grâce à un certain nombre d'accords de libre-échange, comme le Pacte 
andin, et à des accords bilatéraux conclus avec le Chili et le Mexique. 

Avec une fiche enviable de près de 40 ans de croissance économique 
ininterrompue, la Colombie présente un solide taux de croissance moyen de 5 % dans 
les dernières années. L'incertitude politique et une « surcorrection » monétaire ont 
amené un ralentissement de la croissance en 1996, la croissance du PIB s'établissant 
à un peu plus de 2 %; toutefois, le gouvernement est confiant de voir l'activité 
économique revenir aux niveaux antérieurs en 1997. 

La politique d'« aperture » (ou de libéralisation de l'économie), mise en train au 
début des années 90, se poursuit normalement, ce qui signifie des réductions 
appréciables des droits d'entrée et, donc, une hausse des importations de biens de 
consommation et, plus important encore, de technologie et d'équipement pour la 
modernisation de l'industrie. 

L'économie de la Colombie est l'une des plus stables et des plus dynamiques 
d'Amérique latine. La Colombie est le seul pays latino-américain qui n'a pas eu à 
rééchelonner sa dette étrangère; elle est aussi le seul pays qui n'a pas de problèmes 
de balance des paiements et qui jouit d'une excellente cote de crédit. De fait, la 
Colombie et le Chili sont les deux seuls pays d'Amérique latine à avoir une cote 
d'évaluation des investissements. La Société canadienne pour l'expansion des 
exportations accorde aussi une cote très élevée à la Colombie et a consenti un certain 
nombre de lignes de crédit dans diverses banques du pays. 

La croissance de l'industrie des hydrocarbures a contribué au raffermissement de 
l'économie nationale. En 1996, les exportations de pétrole brut ont dépassé les 400 000 
barils par jour, pour un montant total annuel de 2,2 milliards de dollars américains, et de 
ce fait, le pétrole brut remplace le café en tête des produits d'exportation de la Colombie. 
Les exportations de pétrole brut devraient atteindre le million de barils par jour en 
l'an 2000. 

On consacre une quantité importante de ressources économiques à des projets 
d'exploration et d'exploitation sur les contreforts des Andes, à l'expansion du réseau de 
pipelines, à la conception et à la construction d'une infrastructure de transport et de 
distribution de gaz naturel et à la modernisation des deux raffineries du pays. 

Jusqu'à maintenant, la participation canadienne aux projets d'exploration est plutôt 
modeste comparativement aux gros investissements des multinationales qui sont actives 
depuis longtemps dans ce pays. Toutefois, cette participation commence à s'élargir, 
notamment avec l'entrée en scène récente de la Canadian Occidental Petroleum Ltd., 


